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SI TT E RATR

LE Éj L UDINÀIRE

Réglê Éénéraleý le vaiëÙdindi et celui 'quiait niïiei- d'étfê malhiè et qii
=agn sa vie à faire semblant d'étréans cesse è deux doigtu de la mort. Du resté
séparie cuiame uif charme, tout ën épuitaut'la sétie des- affectious éâüiäiéae

dans lekedoutable dictionnaire médical. . .
Quelquefoià' tprés s'ét e lassé de vendié dés contre-mafqpea du, dasu-,n?

omnibus, d'attalie'r la fortune ad 'ou -d'und cliàîne én cliryocale l'ihu des
4 s udultiformne4 presti éux gitmon un'iidi leà Buhénaiens de Pirise Pes:it dd
s'étsbli 'valétudinaire ; il simule peur 'ceamècer un enrouédit.p .þtlài i

éetéés òen ainbulne'à PHI1tel-Dieu. Là, le taléîudiaii'e: diehidèa pòän.iti-
.. tblkè peur se;méiaager tine voix suffisamment rauqüe~'pendant la duíile åsi

r kêéet lesecours Monthyon.à sortie.
Aboñdamniènen muni de pector'aitx ét'récònfoté pai- udviatique otn 'tiènddti-

#iaie, il se met en quéte d'une maladie nouvelte-et pique' une tête à P'h6pitl S'aiit-
o u é.exte d'uncancef du pylore. C'estl '

ia~i&soia us et dës aperges.
Vient la chaude saison. Alors les établisseenints philanthropiques extrd euroe

figurent sa villa Orsini, sa résidence -d'été .ik' garde de s'y insialler lorsque la
villegîature a céesé d'tre une nécessité de la vie parisienne.-

.Quand vient la chute des feuilles, le valétudinaire est invariablement-phthiiques
Ulné fètitc touxd récite P'introduij'de plein droit à la Chiarité ,et se peolonge jusqu'aui
momnt'on la deuil de la na.tur-e ne prédit plus leur sort aux jeunes Milliesi

Alors il seasént saisi d'une' tivre quarte.qui soutîent sa soudleteuae éeitence
jusqu'mux péethiers t eaux jours de la saison nuiivelle. Lecint du rossignol et les
brises fraîches'idu printemps Pasvertissent d'ire atteint d'ulie oplitalmifa àladile i
laqhelle il est reçu a~veuglément à B3eaujen. i ~te rouvre les. yeux i la lui&
Que hirsque le prenmiers équipages lui siimnient lá grande avenue, desj b ips(hiséeen ont disparu pour faie place Sux piétdn5, auxquels ce qi reste de poussièré.
sur.eette route féerique de la fasluon est alors dévolu......

Le valétudinaire es't né sensible et compatissant... El ast'iplein de, pit.ié potn ses
,anciens co--rehigionnaires qui' ont entore le malheurdeise porter, de braver lesin

ju'res dé lPair et de vendre -des briquets phospihoriques sur ta voie publiquè S<oii
paletot de serge grisei unifôi'ne dle l'h&pital, l'établit une pissance dans son palais
4hulé d'asphalte; son médecin, toujours choisi pa~rini les célébrités viëntpend


